
hotre modèle et notre guide pour gouverner nos diocèses et nouti-
riit les brebis qui nous ont été confiées avec la nourriture de la
saine doctrine.

" C'est pour moi une grande satisfaction, très révérend Père, de
voir aujourd'hui en votre pei'sonne le frère de celui, dont q uoique
bien indigne, je tiens aujourd'hui la place-le savant et distingué
Francis Patrick Kenrick. Il fut la gloire et l'orgueil de notre hié-
rarchie et s'acquit un grand renom. D'un caractère agréable,
d'une ardente piété, d'une érudition vaste et forte, il porta haut la
gloire de la maison de Dieu. Ni sa renommée, ni ses louanges ne
seront oubliées de 'Eglise à laquelle il prodigua ses soins inces-
sants et pour laquelle il fut un solide rempart par sa vertu et sa
sainteté, par son éloquence émouvante en prêchant la parole de
Dieu, et surtout par Pexemple de sa vie sans tache.

" Avec un respect et une reconnaissance profondes, je chéris sa
mémoire comme celle de mon' père dans le sacerdoce. Car ce jour
est l'anniversaire d'un événement que je ne puis jamais oublier :
il y a vingt-cinq ans aujourd'hui, le très vénérable et très saint
archevêque de Baltimore m'élevait à la dignité du sacerdoce.

" Pour tout cela, donc, je rends grâces à N. S. Père Léon XIII
et à vous, très révérend Archevêque, et je prie le Dieu Tout-
Puissant, dispensateur de toutes choses, de mêma qu'Il lui a plu
de vous accorder sur la terre une longévité peu commmune, de
vous accorder des jours sans fin près de Lui dans le Ciel."

Le cardinal s'est ensuite adressé à l'ablégat, Mgr Straniero.
"Très révérend et illustre ablégat : c'est pour moi un devoir

très agréable de vous exprimer, au milieu de cette auguste assem-
blée, mes sentiments de profonde gratitude. A travers la vaste
étendue de terre et de mer qui nous sépare de notre grande cité
mère, vous êtes venuren toute hâte, apportant avec vous les insi-
gnes de la haute dignité à laquelle j'ai été élevé par la grâce et
la faveur de N. S. Père Léon X1II. Mais en vérité, la distance,
quelque grande qu'elle soit, ne peut arrêter ceux qui sont chargés
d'une mission du vicaire de Jésus-Christ dont Pempire couvre
toute la terre. De telles personnes sont chez elles dans le monde
entier.

"Soyez donc parmi nous, non comme un étranger, mais comme
un frère- au milieu de ses frères. Nous osons espérer que vous
verrez par vous-même avec quelle loyauté les câtholiques des
Etats-Unis conservent intacts les droits, et respectent l'autorité du
siège apostolique, et avec quelle obéissance et quel filial dévoue-
ment ils chérissent le Souverain Pontife comme le père et le
maître de tous les chrétieî'E.

" Ce vous sera, sans aucun doute, une très grande satisfaction
d'obsei ver l'état florissant de lEglise aux Etats-Unis, et, fortement
impressionné de cet heureux état, ce sera votre joie d'en mettre
le tableau sous les yeux du Souverain Pontife. Cette espérance
remplit nos cours de bonheur au milieu de ces solennités-solen-


